OUI  NE  PEUVENT  OBTENIR QUE  DEUX  VALEURS,  ETC.    159 Si dans l'équation (54) on suppose p — i, elle deviendra
Suivant que l'on suppose dans cette dernière le signe S relatif h l'in-
dice- ou à l'indice ^, on obtient Tune ou l'autre des deux équations
*•                                                                                                    »
ï)«r=S»(^,i^,0>
Dn= S» («1,71 *!,«) = Sn(ai# &I,IL),
qui ont déjà été trouvées clans le paragraphe III.
!)„ étant une fonction symétrique alternée des indices du système (a^n] doit se réduire à zéro lorsqu'on y remplace un de ces indices par un autre. Si Ton opère de semblables remplacements a l'égard des indices qui occupent la première place dans le système («,,„) et qui entrent dans la combinaison ([/,), cette même combinaison.se trouvera transformée (Mi une autre que je désignerai par (v) et à^ sera changé en alf£. D'ailleurs, en supposant le signe S relatif à T:, on a
on aura donc par suite
(55)                    "              o = &\ay»cal£:&itP-™)'
On aurait de même, en supposant le signe S relatif à l'indice JJL et en désignant par (T) une nouvelle combinaison différente de (-),
(50)                                   o™Sp(^;UiMjS-i,p-7:4-i).
Si dans les équations (55) et (56) on suppose /; = i, on retrouvera
les équations
o=S"(av,iôÈM)>
o = S»(aliT 6liW) = S" (at,v ^,jt)
qiuî nous avons déjà obtenues dans le paragraphe III.
Si dans les équations (54) et (56) on suppose le signe S relatif à l'indice [/. et que Ton donne successivement à it et à T toutes les valeurs entières depuis i jusqu'à P, on obtiendra le système d'équa-